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Jeunes

qui nous épaulaient, Ursulines de France 
et du Brésil, associations étudiantes nous 
soutenant financièrement… Tous au service 
des enfants de Resende.
Sur place, cet esprit de service réciproque 
a été bien concret. Les Sœurs nous 
concoctaient de délicieux repas et nous 
invitaient à participer aux Offices avec elles. 
Fortes de ces pauses, tant physiques que 
spirituelles, nous servions les autres par la 
rénovation de l’école et les activités auprès 
des diverses classes de l’école Sagrado 
Corazon. Et les enfants nous réjouissaient, 
et ce, malgré les difficultés de leur vie et leur 
pauvreté, par leurs sourires, leurs danses et 
chants. Ainsi, l’esprit de Sainte Angèle nous 
animait tous ensemble dans un échange de 
dons.

A notre retour en France, nous voulions 
continuer ce service commencé en 
témoignant auprès de divers groupes. 
Quelle ne fut pas notre joie lorsque nous 
avons appris qu’un groupe d’étudiants de 
l’aumônerie voulait poursuivre notre projet 
avant de vivre les JMJ à Rio ! Le relais était 
ainsi passé, pour la joie des enfants de 
Resende. 
   Élodie HARDY
 Angers (49000)

Je m’appelle Elodie et j’ai actuellement 24 
ans. En 2012, j’ai eu la chance de participer 
à un projet solidaire au Brésil. J’étais alors 
étudiante au foyer Merici à Angers. Il était 
évident pour moi de participer activement 
à ce projet. Deux raisons majeures m’ont 
poussée dans ce sens : l’attrait que j’avais 
pour la mission des Ursulines dont la 
vocation est d’éduquer ; l’intérêt que je 
porte pour les enfants. J’avais alors le projet 
de devenir professeur des écoles, chose qui 
s’est réalisée en 2014. 

Le projet consistait en la rénovation d’une 
école primaire à Resende (à 2 h de Rio) et 
l’animation d’activités avec les élèves. Pour 
sa bonne réalisation, il nous fallait récolter 
28 000 € afin de pouvoir embaucher deux 
ouvriers sur place, fournir la majeure partie 
du matériel, mais également pour financer 
une partie de nos billets d’avion. Le groupe 
fut composé d’une dizaine d’étudiantes, 
mais bien des personnes ont œuvré avec 
nous en France avant notre départ. Ventes 
à la sortie des messes, concours DCC1, 
demandes et obtentions de dons et de 
subventions nous ont bien mobilisés. Ce 
travail ensemble a permis de souder notre 
groupe. 

L’esprit de Sainte Angèle nous 
animait tous ensemble
Par ailleurs les liens se tissaient avec le 
Brésil. De fait, durant les préparatifs, nous 
étions jumelés par la prière avec une Sœur de 
Resende. Les rendez-vous skype que nous 
avons pu avoir avec Sœur Salette, Ursuline 
brésilienne, nous préparait à la découverte 
d’une autre culture et à la vie Ursuline au 
Brésil. Ainsi, cet ensemble si cher à Sainte 
Angèle Merici prenait chair : étudiantes qui 
allaient partir et étudiants ambassadeurs 

Avec les Ursulines, 
projet solidaire au Brésil
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